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PREFACE

 ŸƨƚШċƻŸŰƚШũĲШƓũċŔƚŔƖШĬĲШƻŸƨƚШƓƖĳƚĲŰƣĲƖШũĲШƖċƓƓŸƖƣШĬќċĦƣŔƻŔƣĳШĬĲƚШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲƚШĲŰШjũĲ-de-[ƖċŰĦĲШƓŸƨƖШũќċŰŰĳĲШΞΜΞΠЮШÂŸƨƖШũa première 
fois dans un rapport régional, ce document intègre également une comparaison systématique avec les données issues du reste dela
France. Cette dimension nationale confère à ce travail une portée inédite et renforce considérablement sa valeur analytique et 
stratégique.

EŰШΞΜΞΠЯШũĲƚШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲƚШĲŰШjũĲ-de-France ont enregistré4 295 941 passages. Le reste du territoire national en a comptabilisé 16 
961 477, soit un total de21 257 418 passagesěШũќĳĦőĲũũĲШĬĲШũċШ[ƖċŰĦĲШĲŰƣŔĿƖĲЮШ9ĲƚШƻŸũƨůĲƚШŔũũƨƚƣƖĲŰƣШũќŔŰƣĲŰƚŔƣĳШĬќċĦƣŔƻŔƣĳШĲŰÎle-de-France, 
qui représente environ 20 % de la fréquentation nationale.

9ĲШƖċƓƓŸƖƣШĲƚƚĲŰƣŔĲũШĲƣШƓċƖƣŔĦƨũŔĿƖĲůĲŰƣШĲŰƖŔĦőŔƚƚċŰƣШŸŉŉƖĲШƨŰĲШƻŔƚŔŸŰШċƓƓƖŸŉŸŰĬŔĲШĬƨШŉŸŰĦƣŔŸŰŰĲůĲŰƣШĬĲƚШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲƚЯà la fois au 
niveau régional et national. Il intervient à un moment où les enjeux organisationnels et opérationnels requièrent une compréhension 
précise et approfondie des dynamiques territoriales.
Cette édition marque un tournant méthodologique majeur en intégrant un nouvel indicateur particulièrement pertinent : le nombre de 
patients présents aux urgences, complémentaire au nombre traditionnellement recensé des patients venus aux urgences. Cette 
approche innovante permet une évaluation plus réaliste et plus opérationnelle du niveau de saturation effectif des services dќƨƖgence, 
fournissant ainsi un outil précieux pour orienter les décisions stratégiques.

Le rapport propose également une comparaison rigoureuse des données franciliennes avec celles du reste de la France, révélantdes 
différences significatives dans les pratiques de régulation et les flux de patients. Il souligne notamment que les régions hors Île-de-France 
ĤĳŰĳŉŔĦŔĲŰƣШƓŸƣĲŰƣŔĲũũĲůĲŰƣШĬќƨŰĲШƖĳŊƨũċƣŔŸŰШĲŰШċůŸŰƣЯШŔŰŉũƨĲŰĩċŰƣШĬŔƖĲĦƣĲůĲŰƣШũĲƚШƓƖŸŉŔũƚШĲƣШũċШŉƖĳƕƨĲŰƣċƣŔŸŰШŸĤƚĲƖƻĳƚШĬċŰƚШces
services.
~ċũŊƖĳШĦĲƚШċƻċŰĦĳĲƚШĲŰĦŸƨƖċŊĲċŰƣĲƚЯШŔũШĬĲůĲƨƖĲШĲƚƚĲŰƣŔĲũШĬќċĤŸƖĬĲƖШĦĲШƖċƓƓŸƖƣШċƻĲĦШƨŰĲШĦĲƖƣċŔŰĲШƓƖƨĬĲŰĦĲШĲŰШƖċŔƚŸŰШĬĲШũċШƕƨċũité
variable des données transmises par les logiciels hospitaliers. Bien que des progrès notables aient été réalisés, la fiabilité inégale des 
Résumés de Passage aux Urgences constitue encore un défi significatif.

Nous souhaitons adresser nos plus chaleureux remerciements à tous les experts et acteurs de terrain dont l'engagement et la 
collaboration étroite ont été indispensables à la réalisation de ce travail rigoureux et pertinent.

Dr Mathias WARGON, 
ÂƖĳƚŔĬĲŰƣЮĬĲЮũѢ§ĤƚĲƖƻċƣŸŔƖĲЮRégional des Soins Non PƖŸŊƖċůůĳƚЮĬѢjũĲ-de-France
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INTRODUCTION

9ĲШƖċƓƓŸƖƣЯШƓƖĳƓċƖĳШĲŰШĦŸũũċĤŸƖċƣŔŸŰШċƻĲĦШƨŰШĦŸũũĿŊĲШĬќĲǂƓĲƖƣƚШĬĲƚШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲƚЯШƓƖĳƚĲŰƣĲШƨŰĲШƻŔƚŔŸŰШŊũŸĤċũĲШĬĲШ
ũќċĦƣŔƻŔƣĳШĬĲƚШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲƚШĬќjũĲ-de-France en 2024. 

Nous utilisons les données régionales des résumés de passages aux urgences, mises à disposition par le SESAN, ainsi que les 
ĬŸŰŰĳĲƚШŰċƣŔŸŰċũĲƚШĬĲƚШƖĳƚƨůĳƚШĬĲШƓċƚƚċŊĲƚШċƨǂШƨƖŊĲŰĦĲƚШůŔƚĲƚШěШĬŔƚƓŸƚŔƣŔŸŰШƓċƖШũќ ÑfcЯШƓŸƨƖШĦŸůƓċƖĲƖШũќċĦƣŔƻŔƣĳШĬќjũĲ-de-
France au reste de la France.

 ŸƨƚШƓƖĳƚĲŰƣŸŰƚШƨŰĲШƚǃŰƣőĿƚĲШĬĲШũќċĦƣŔƻŔƣĳШƚƨƖШĬĲƚШƣőĿůĲƚШŊĳŰĳƖċƨǂШаШƻŸũƨůĲƚШĬĲШƓċƚƚċŊĲƚЯШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰƚШůċŔƚШċƨƚƚŔШƚƨƖШ
des thèmes plus spécifiques tels que les transports qui acheminent les patients vers les urgences ou leur état de gravité. En 
ĦŸůƓũĳůĲŰƣЯШŰŸƨƚШƓƖĳƚĲŰƣŸŰƚШũĲƚШƣĲŰĬċŰĦĲƚШċŰŰƨĲũũĲƚШƚƨƖШũĲƚШƚƨŢĲƣƚШċŰċũǃƚĳĲƚЯШĬĲƓƨŔƚШΞΜΝΦШŸƨШΞΜΞΞШŢƨƚƕƨќěШΞΜΞΠЯШƚĲũŸŰШĦĲШ
que les données récoltées permettent. 

xĲШƖċƓƓŸƖƣШĬќċĦƣŔƻŔƣĳШĲƚƣШĦŸŰƚƣƖƨŔƣШċƨƣŸƨƖШĬĲƚШƓƖŔŰĦŔƓċũĲƚШĬŔůĲŰƚŔŸŰƚШƖċƚƚĲůĤũĳĲƚШĬċŰƚШũĲƚШƖĳƚƨůĳƚШĬĲШƓċƚƚċŊĲƚШċƨǂШ
urgences : les caractéristiques démographiques du patient (sexe, âge), ses horaires de passage, son état de gravité, son 
ĬĲƻĲŰŔƖШċƓƖĿƚШũĲƚШƨƖŊĲŰĦĲƚв

Les données récoltées par les résumés de passages aux urgences sont chaque année de meilleure qualité. Mais il faut garder 
ěШũќĲƚƓƖŔƣШƕƨĲШũĲƚШƣĲŰĬċŰĦĲƚШċŰŰƨĲũũĲƚШƓƖĳƚĲŰƣĳĲƚШŔĦŔШĲŰШĬŔƚĲŰƣШƓċƖŉŸŔƚШƓũƨƚШƚƨƖШũċШĦŸũũĲĦƣĲШĬĲƚШĬŸŰŰĳĲƚШƕƨĲШƚƨƖШũĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚ 
eux-ůĶůĲƚбШĦќĲƚƣШƓċƖШĲǂĲůƓũĲШƣƖĿƚШĦũċŔƖШĦŸŰĦĲƖŰċŰƣШũĲШĦŸĬċŊĲШĬĲШũќĳƣċƣШĬĲШŊƖċƻŔƣĳШĬĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚЮ

Jérémie Sciré, PhD
Directeur analyse et recherche, ORNSP Île-de-France
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Chiffres clés en 2024

Zone 
géographique

Hospitalisations 
depuis les 

urgences (RPU)
Evolution 23/24 % du total en 

France

Île-de-France 622 724 + 3,2 % 14,0 %

France entière 4 437 569 + 5,0 % 100 %

Zone 
géographique

Passages 
aux 

urgences 
(RPU)

Evolution 
brute 23/24

Evolution 
périm . 

constant* 
23/24

% passages 
totaux

Île-de-France 4 295 941 + 6,4% + 2,5 % 20,2 %

France entière 21 257 418 + 3,7 % + 3 % 100 %

Zone 
géographique Population % population en France

Île-de-France 12 419 900 18,1 %

France entière 68 602 000 100 %

xќjũĲ-de-France représentait en 2024 18,1% de la population 
française et les urgences de la région ont reçu 20,2% du volume 
ƣŸƣċũШĬĲШƓċƚƚċŊĲƚШċƨǂШƨƖŊĲŰĦĲƚШĲŰШ[ƖċŰĦĲЮШxĲƚШƨƖŊĲŰĦĲƚШĬќjũĲ-
de-France ont généré 14% des hospitalisations depuis les 
urgences en France en 2024.

?ќċƓƖĿƚШũĲƚШÅĳƚƨůĳƚШĬĲШƓċƚƚċŊĲШċƨǂШƨƖŊĲŰĦĲƚШыÅÂÖьШƣƖċŰƚůŔƚШƓċƖШ
ũĲƚШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲ, la fréquentation des urgences a 
augmenté en 2024 en comparaison avec 2023, en Île-de-France 
et en France. 

Cette augmentation se reflète dans le volume brut de passages, le 
ƻŸũƨůĲШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰƚШĬĲƓƨŔƚШũĲƚШƨƖŊĲŰĦĲƚШĲƣШũĲШƻŸũƨůĲШĬĲШ
ƓċƚƚċŊĲШěШƓĳƖŔůĿƣƖĲШĦŸŰƚƣċŰƣйШĬќĳƣċĤũŔƚƚĲůĲŰƣƚЮШxќċƨŊůĲŰƣċƣŔŸŰШ
en Île-de-France du volume de passages est de +2,5% ou +6,4% 
selon le mode de calcul.

* La méthode utilisée pour obtenir un périmètre constant 
ĬѢĳƣċĤũŔƚƚĲůĲŰƣƚЮĲƚƣЮĬĳĦƖŔƣĲЮƓċŊĲЮΫд
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VOLUME DE PASSAGES 
AUX URGENCES

01



I. Volumes de passages aux urgences - Volumes bruts ou à périmètre constant

Méthode utilisée
ÂŸƨƖШĳƻċũƨĲƖШũĲƚШƣĲŰĬċŰĦĲƚШĬќĳƻŸũƨƣŔŸŰШĬĲШŉƖĳƕƨĲŰƣċƣŔŸŰШěШƓċƖƣŔƖШĬĲƚШƖĳƚƨůĳƚШĬĲШƓċƚƚċŊĲƚШ
ċƨǂШƨƖŊĲŰĦĲƚШĦŸũũĲĦƣĳƚШĬĲƓƨŔƚШũĲƚШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲƚЯШĬĲƨǂШůĲƚƨƖĲƚШĬŔŉŉĳƖĲŰƣĲƚШƚŸŰƣШ
pertinentes : le volume brut de passages et le volume à périmètre constant . Chacune 
ĬќĲũũĲШċШĬĲƚШċƻċŰƣċŊĲƚШĲƣШĬĲƚШŔŰĦŸŰƻĳŰŔĲŰƣƚШƓċƖШƖċƓƓŸƖƣШěШũќċƨƣƖĲЮ

Le volume brut est la mesure la plus classique : on compte le nombre total de passages 
collectés par an , en éliminant au maximum les doublons et autres anomalies de collecte. 
§ŰШƓĲƨƣШĲŰƚƨŔƣĲШĳƻċũƨĲƖЯШěШũќĳĦőĲũũĲШƖĳŊŔŸŰċũĲЯШĬĳƓċƖƣĲůĲŰƣċũĲШŸƨШċƨƣƖĲЯШũĲƚШƣĲŰĬċŰĦĲƚШċƨШ
ĦŸƨƖƚШĬƨШƣĲůƓƚЮШxќċƻċŰƣċŊĲШĬĲШĦĲƣƣĲШůĳƣőŸĬĲШĲƚƣШĬќƨƣŔũŔƚĲƖШƣŸƨƣĲƚШũĲƚШĬŸŰŰĳĲƚШěШĬŔƚƓŸƚŔƣŔŸŰШ
pour refléter au mieux la réalité du terrain dans sa globalité. Son inconvénient majeur est sa 
sensibilité aux interruptions techniques de collecte de données, qui ne représentent pas 
ƨŰĲШĤċŔƚƚĲШƖĳĲũũĲШĬќċĦƣŔƻŔƣĳШůċŔƚШƻŸŰƣШĶƣƖĲШƖĲŉũĳƣĳĲƚШĬċŰƚШũĲШƻŸũƨůĲШĤƖƨƣЮШ
Pour apprécier des tendances sur plusieurs années, on peut compléter cette mesure par le 
ƻŸũƨůĲШĤƖƨƣШƓċƖШőċĤŔƣċŰƣЯШũĲƕƨĲũШƻċШƓƖĲŰĬƖĲШĲŰШĦŸůƓƣĲШũќĳƻŸũƨƣŔŸŰШĬĲШũċШƣċŔũũĲШĬĲШũċШ
ƓŸƓƨũċƣŔŸŰШĲƣШĬŸŰŰĲƖШƨŰĲШůĲƚƨƖĲШŔŰƣƨŔƣŔƻĲШĬƨШŰŔƻĲċƨШĬќċĦƣŔƻŔƣĳЮШ9ќĲƚƣШĦĲШƕƨŔШĲƚƣШŉċŔƣШěШũċШƓċŊĲШ
suivante.

xќċũƣĲƖŰċƣŔƻĲШěШũċШůĲƚƨƖĲШĬĲШƻŸũƨůĲƚШĤƖƨƣƚШĦŸŰƚŔƚƣĲШěШůĲƚƨƖĲƖШĬĲƚШƻŸũƨůĲƚШĬĲШƓċƚƚċŊĲƚШà 
périmètre constant ЮШ9ќĲƚƣ-à-dire que ũќċŰċũǃƚĲШĲƚƣШƖĲƚƣƖĲŔŰƣĲШċƨǂШĳƣċĤũŔƚƚĲůĲŰƣƚШŰќċǃċŰƣШ
ƓċƚШĲƨШĬќŔŰƣĲƖƖƨƓƣŔŸŰШĬĲШƣƖċŰƚůŔƚƚŔŸŰƚШĬĲШũĲƨƖƚШƓċƚƚċŊĲƚШċƨǂШƨƖŊĲŰĦĲƚШ(non compensée 
a posteriori). Cela permet de maintenir un périmètre comparable, année après année, et 
donc de donner une estimation très utile de la dynamique de fréquentation des urgences. 
Cette méthode possède aussi des limitations : en nous restreignant à un sous-échantillon 
ĬĲƚШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲƚШĬќƨŰĲШƖĳŊŔŸŰЯШŰŸƨƚШŔŊŰŸƖŸŰƚШũĲƚШƻċƖŔċƣŔŸŰƚШĬĲШŉƖĳƕƨĲŰƣċƣŔŸŰШĤŔĲŰШ
ƖĳĲũũĲƚШƕƨŔШŸŰƣШƓƨШƚƨƖƻĲŰŔƖШƚƨƖШũĲƚШĳƣċĤũŔƚƚĲůĲŰƣƚШőŸƖƚШĬƨШƓĳƖŔůĿƣƖĲШĬќċŰċũǃƚĲЮШÂċƖШċŔũũĲƨƖƚЯШ
ĦĲƖƣċŔŰƚШĳƣċĤũŔƚƚĲůĲŰƣƚШŉĲƖůĲŰƣШċƨШĦŸƨƖƚШĬĲƚШċŰŰĳĲƚШŸƨШƚŸŰƣШƖĲůƓũċĦĳƚШƓċƖШĬќċƨƣƖĲƚШƕƨŔШ
ouvrent leurs portes. En restant à périmètre constant, nous excluons tous ces 
établissements, alors que leurs démarrages ou interruptions de transmission de passages 
aux urgences représentent de réels changements de la réalité de terrain

Pour mesurer la fréquentation à périmètre constant, nous ne gardons que les 
établissements ayant transmis des RPU chaque mois des années 2019 à 2024, hors 2020. 
Cela représente ΤΠӖШĬĲƚШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲƚШĲŰШjũĲ-de-France et 56% dans le reste de la 
France (voir détails en annexe).
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Volume brut de passages collectés 
(RPU)

Année Île-de-
France

Reste de la 
France

France 
entière

2019 3 889 908 16 899 179 20 789 087

2021 3 783 337 16 000 081 19 783 418

2022 4 271 732 17 009 490 21 281 222

2023 4 035 708 16 462 600 20 498 308

2024 4 295 941 16 961 477 21 257 418



Le volume brut de passage tel que comptabilisé par les résumés de 
passages aux urgences a augmenté de 10,4% entre 2019 et 2024 en 
Île-de-France ĲƣШĬĲШΜЯΟӖШĬċŰƚШũĲШƖĲƚƣĲШĬĲШũċШ[ƖċŰĦĲЯШũќċƨŊůĲŰƣċƣŔŸŰШċШĳƣĳШ
ĬĲШΞЯΟӖШƚƨƖШũќĲŰƚĲůĤũĲШĬĲШũċШ[ƖċŰĦĲШыƻŸŔƖШƣċĤũĲċƨШěШũċШƓċŊĲШƓƖĳĦĳĬĲŰƣĲьЮШ

Le volume de passages par habitants (graphe à gauche en haut) a suivi 
une dynamique similaire : + 9% en Île-de-France et -1,8% dans le reste 
de la France entre 2019 et 2024, soit +0,1% sur la France entière sur la 
période.
xĲƚШőċĤŔƣċŰƣƚШĬќjũĲ-de-France vont plus aux urgences que la moyenne 
du reste de la FranceЮШxċШĬŔŉŉĳƖĲŰĦĲШƚќĲƚƣШċĦĦĲŰƣƨĳĲШĬĲƓƨŔƚШΞΜΝΦЯШĲŰШ
2024 le taux de passages par mille habitants est 14,6% plus élevé en Île-
de-France que dans le reste de la France (346 passages contre 302 
passages). Le nombre de visites par habitant a très légèrement diminué 
ĬċŰƚШũĲШƖĲƚƣĲШĬĲШũċШ[ƖċŰĦĲШċũŸƖƚШƕƨќŔũШċШċƨŊůĲŰƣĳШĲŰШjũĲ-de-France. La 
ůŸǃĲŰŰĲШŉƖċŰĩċŔƚĲШƚќĳƣċĤũŔƣШěШΟΝΜШƓċƚƚċŊĲƚШċƨǂШƨƖŊĲŰĦĲƚШƓŸƨƖШΝΜΜΜШ
őċĤŔƣċŰƣƚШĲŰШΞΜΞΠЮШ9ĲũċШƓĲƨƣШĶƣƖĲШĬƫШěШũċШůŔƚĲШĲŰШƓũċĦĲШĬќƨŰĲШƖĳŊƨũċƣŔŸŰШ
ĲŰШċůŸŰƣШĬĲƚШƨƖŊĲŰĦĲƚЯШƖĳŊƨũċƣŔŸŰШƕƨŔШŰќĲǂŔƚƣĲШƓċƚШĲŰШjũĲ-de-France. 

À périmètre constant (graphe à gauche en bas), le niveau de 
fréquentation des urgences depuis 2021 est en dessous de celui 
observé en 2019ЯШċƻċŰƣШũќċƖƖŔƻĳĲШĬƨШ9§éf?-19.  En 2024, il est 1,5% en 
dessous du niveau de 2019 en Île-de-France et 2,5% en dessous du 
niveau de 2019 pour le reste de la France. Le niveau de fréquentation a 
augmenté entre 2023 et 2024 en Île-de-France (+2,5%) et dans le reste de 
la France (+3%).

9ĲƣƣĲШĲƚƣŔůċƣŔŸŰШĦŸŰƣƖĲĬŔƣШũќĲƚƣŔůċƣŔŸŰШĤċƚĳĲШƚƨƖШũĲƚШƻŸũƨůĲƚШĤƖƨƣƚШĬĲШ
RPU, qui donne une augmentation de 10,4% en Île-de-France entre 2019 
et 2024. Il est probable que le volume de RPU était sous-rapportée en 
2019. xċШƖĳċũŔƣĳШĬƨШƣĲƖƖċŔŰШƚĲШƚŔƣƨĲШƓƖŸĤċĤũĲůĲŰƣШĲŰƣƖĲШũќĲƚƣŔůċƣŔŸŰШ
brute et celle à périmètre constant.
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I. Volumes de passages aux urgences - Volumes bruts par habitant et volumes à périmètre constant
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fЮШéŸũƨůĲШĬĲШƓċƚƚċŊĲƚШċƨШĦŸƨƖƚШĬĲШũќċŰŰĳĲШт Île-de-France

Le graphe ci-dessus présente le volume de passages par mois relativement au mois de janvier 2019 (fixé à 100%). 9őċƕƨĲШĦŸƨƖĤĲШĬќƨŰĲШĦŸƨũĲƨƖШ
différente représente une année entre 2019 et 2024. ÑŸƨƣШƓŸŔŰƣШĬќƨŰĲШĦŸƨƖĤĲШċƨ-dessus de la ligne pointillée représente une activité plus forte que celle 
enregistrée en janvier 2019, tout point en-ĬĲƚƚŸƨƚШƖĲƓƖĳƚĲŰƣĲШċШĦŸŰƣƖċƖŔŸШƨŰĲШċĦƣŔƻŔƣĳШƓũƨƚШŉċŔĤũĲШƕƨќĲŰШŢċŰƻŔĲƖШΞΜΝΦЮ

xĲƚШƻċƖŔċƣŔŸŰƚШĬĲШŉƖĳƕƨĲŰƣċƣŔŸŰШċƨШĦŸƨƖƚШĬĲШũќċŰŰĳĲШƚŸŰƣШĬŔŉŉĳƖĲŰƣĲƚШĲŰƣƖĲШũĲƚШƚĲƖƻŔĦĲƚШċĦĦƨĲŔũũċŰƣШũĲƚШċĬƨũƣĲƚШĲƣШũĲƚШƚĲƖƻŔĦes de pédiatrie. De plus, les 
ĬǃŰċůŔƕƨĲƚШŰĲШƚŸŰƣШƓċƚШƣŸƨŢŸƨƖƚШũĲƚШůĶůĲƚШċƨШĦŸƨƖƚШĬĲШũќċŰŰĳĲШĬќƨŰĲШċŰŰĳĲШěШũќċƨƣƖĲЮ
xĲƚШƻċƖŔċƣŔŸŰƚШċƨШĦŸƨƖƚШĬќƨŰĲШċŰŰĳĲШƚŸŰƣШƣƖĿƚШƓƖŸŰŸŰĦĳĲƚШƓŸƨƖШũĲƚШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬĲШƓĳĬŔċƣƖŔĲЯШċƻĲĦШƨŰШĬŸƨĤũĲůĲŰƣШĬĲШũќċĦƣŔƻŔƣĳШƕƨŔ peut être observé entre août et 
ŸĦƣŸĤƖĲбШƚĲũŸŰШũĲƚШċŰŰĳĲƚЮШEŰШƓĳĬŔċƣƖŔĲЯШũĲƚШĦƖĲƨǂШĬќċĦƣŔƻŔƣĳШƚĲШƚŔƣƨĲŰƣШĲŰШŉĳƻƖŔĲƖЯШċƻƖŔũШĲƣШċŸƫƣШůċŔƚШũĲƨƖШċůƓũŔƣƨĬĲШƻċƖŔĲШforƣĲůĲŰƣШĬќƨŰĲШċŰŰĳĲШěШũќċƨƣƖĲЮШ9Ĳƨǂ-
ĦŔШƓĲƨƻĲŰƣШĶƣƖĲШũŔĳƚШċƨǂШƓĳƖŔŸĬĲƚШĬĲШƻċĦċŰĦĲƚШƚĦŸũċŔƖĲƚШĲƣШũќŔŰƣĲŰƚŔƣĳШĬĲƚШĳƓŔĬĳůŔĲƚШƚċŔƚŸŰŰŔĿƖĲƚШƚĲũŸŰШũĲƚШċŰŰĳĲƚШŸƨШĲŰĦŸƖĲШà la météo.
9őĲǍШũĲƚШċĬƨũƣĲƚЯШũĲƚШĦƖĲƨǂШƚĲШƚŔƣƨĲŰƣШċƨƚƚŔШĲŰШŉĳƻƖŔĲƖЯШċƻƖŔũЯШċŸƫƣЮШxĲƚШĦƖĲƨǂШĬĲШĬĳĤƨƣШĬќċŰŰĳĲШƚŸŰƣШĬќċůƓũŔƣƨĬĲƚШƻċƖŔċĤũĲƚШĬќƨŰĲШċŰŰĳĲШěШũќċƨƣƖĲбШěШƓċƖƣŔƖШĬĲШ
mai-ŢƨŔŰЯШũĲƚШĬǃŰċůŔƕƨĲƚШƚŸŰƣШƣƖĿƚШƚŔůŔũċŔƖĲƚШĬќƨŰĲШċŰŰĳĲШěШũќċƨƣƖĲЮ
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fЮШéŸũƨůĲШĬĲШƓċƚƚċŊĲƚШċƨШĦŸƨƖƚШĬĲШũќċŰŰĳĲШт France et Île-de-France

xќċĦƣŔƻŔƣĳШůĲŰƚƨĲũũĲШċƨШĦŸƨƖƚШĬĲШũќċŰŰĳĲШΞΜΞΠШĲƚƣШŔĦŔШĦŸůƓċƖĳĲШĲŰƣƖĲШjũĲ-de-France et reste de la France pour les adultes et la pédiatrie.
xċШĦŸůƓċƖċŔƚŸŰШůŸŰƣƖĲШƕƨĲШũĲƚШŉƖĳƕƨĲŰƣċƣŔŸŰƚШĬĲƚШƨƖŊĲŰĦĲƚШŰќĳƻŸũƨĲŰƣШƓċƚШĬĲШũċШůĶůĲШůċŰŔĿƖĲШċƨШĦŸƨƖƚШĬĲШũќċŰŰĳĲЮШ

xĲШĦƖĲƨǂШĬќċĦƣŔƻŔƣĳШŸĤƚĲƖƻĳШĬĲШŢƨŔũũĲƣШěШƚĲƓƣĲůĤƖĲШƓŸƨƖШũĲƚШċĬƨũƣĲƚШŰќċƓƓċƖċŘƣШƓċƚШĬċŰƚШũĲШƖĲƚƣĲШĬĲШũċШ[ƖċŰĦĲЯШċƨШĦŸŰƣƖċŔƖĲШŸn y ŸĤƚĲƖƻĲШƨŰШũĳŊĲƖШƓŔĦШĬќċĦƣŔƻŔƣĳШĲŰШ
été. Comme en Île-de-[ƖċŰĦĲЯШũċШƓĳĬŔċƣƖŔĲШċШƨŰĲШċĦƣŔƻŔƣĳШĤĲċƨĦŸƨƓШƓũƨƚШƻċƖŔċĤũĲШċƨШĦŸƨƖƚШĬĲШũќċŰŰĳĲШƕƨĲШũĲƚШƚĲƖƻŔĦĲƚШċĬƨũƣĲƚЮШ]ũobalement, dans les services 
ċĬƨũƣĲШŸƨШƓĳĬŔċƣƖŔĲЯШũĲƚШƻċƖŔċƣŔŸŰƚШĬќċĦƣŔƻŔƣĳШƚŸŰƣШĤĲċƨĦŸƨƓШƓũƨƚШŉŸƖƣĲƚШĲŰШjũĲ-de-France que dans le reste de la France. Cela correspond à une certaine logique 
аШƚŔШĦĲƖƣċŔŰĲƚШƖĳŊŔŸŰƚШĬĲШ[ƖċŰĦĲШŸŰƣШĬĲƚШĦƖĲƨǂШĲƣШƓŔĦƚШĬĳĦċũĳƚШĲŰƣƖĲШĲƨǂШċƨШĦŸƨƖƚШĬĲШũќċŰŰĳĲЯШũĲƨƖШċŊƖĳŊċƣŔŸŰШůŸŰƣƖĲƖċШƨŰĲШċĦtivŔƣĳШƓũƨƚШũŔƚƚĳĲШƕƨĲШũќċĦƣŔƻŔƣĳШ
ĬќƨŰĲШƚĲƨũĲШƖĳŊŔŸŰШĦŸůůĲШũќjũĲ-de-France.
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I. Fréquentation des urgences au cours de la semaine т France et Île-de-France

Le graphe ci-contre représente la part des 
passages aux urgences selon le jour de la 
semaine en Île-de-France et dans le reste de la 
[ƖċŰĦĲЯШĲŰШƚĳƓċƖċŰƣШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲШċĬƨũƣĲƚШĲƣШ
pédiatriques. 

§ŰШƓĲƨƣШċŔŰƚŔШƚƨŔƻƖĲШũќĳƻŸũƨƣŔŸŰШĬĲШũċШ
fréquentation des urgences au cours de la 
semaine, et la comparer entre zones 
ŊĳŸŊƖċƓőŔƕƨĲƚШĲƣШƣǃƓĲƚШĬĲШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲƚЮ

Pour les services adultes et mixtes la diminution 
ĬƨШƻŸũƨůĲШĬќċĦƣŔƻŔƣĳШċƨШĦŸƨƖƚШĬĲШũċШƚĲůċŔŰĲШƚќĲƚƣШ
ċĦĦĲŰƣƨĳШĲŰƣƖĲШΞΜΝΦШĲƣШΞΜΞΠЮШxċШĤċŔƚƚĲШĬќċĦƣŔƻŔƣĳШ
le week-end est plus marquée encore en 2024 
ƕƨќĲŰШΞΜΝΦЮ
Pour les services pédiatriques, le rebond 
ĬќċĦƣŔƻŔƣĳШƕƨŔШċƻċŔƣШũŔĲƨШũĲШƽĲĲť-end a 
complètement disparu entre 2019 et 2024. Les 
samedis et dimanches étaient en 2024 les jours 
de plus faible activité, avec le mercredi.



Comme à la page précédente, le graphe ci -contre représente 
ũќĳƻŸũƨƣŔŸŰШĬĲШũċШŉƖĳƕƨĲŰƣċƣŔŸŰШĬĲƚШƨƖŊĲŰĦĲƚШƚĲũŸŰШũĲШŢŸƨƖШĬĲШũċШ
semaine. Ici les données sont agrégées ƓċƖШĬĳƓċƖƣĲůĲŰƣШĬќjũĲ-de-
[ƖċŰĦĲЯШƣŸƨƚШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲƚШĦŸŰŉŸŰĬƨƚЮ

Les départements diffèrent légèrement par leur activité en fin de 
semaine.
Les Hauts-de-Seine (92) et les Yvelines (78) ont légèrement moins 
ĬќċůƓũŔƣƨĬĲШĬĲШƻċƖŔċƣŔŸŰШĬĲШũќċĦƣŔƻŔƣĳШċƨШĦŸƨƖƚШĬĲШũċШƚĲůċŔŰĲШƕƨĲШũĲƚШ
autres départements. 
Paris (75) a la plus forte activité (en proportion du reste de la semaine) le 
vendredi mais aussi la plus faible activité relative le dimanche.
Sur la région entière, le lundi représente 16,25% des passages contre 
ΝΟӖШũĲШĬŔůċŰĦőĲЯШƚŸŔƣШƨŰĲШĬŔůŔŰƨƣŔŸŰШĬĲШΞΜӖШĬќċĦƣŔƻŔƣĳШĲŰƣƖĲШũĲШũƨŰĬŔШĲƣШ
le dimanche.
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I. Fréquentation des urgences au cours de la semaine т Île-de-France
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ÂGE DES PATIENTS 
AUX URGENCES

02



Le sexe-ƖċƣŔŸШыũĲШŰŸůĤƖĲШĬќőŸůůĲƚШƓŸƨƖШƨŰĲШŉĲůůĲьШ
parmi les patients des urgences est au -dessus de 1 dans 
ũċШƓũƨƓċƖƣШĬĲƚШĬĳƓċƖƣĲůĲŰƣƚШĬќjũĲ-de-France (hors 77, 78 
et 92).

Le sexe ratio est le plus déséquilibré à Paris (1,15 hommes 
pour une femme aux urgences). Il est de 1,06 en moyenne 
dans le reste de la France.

xќēŊĲШůŸǃĲŰШĲƣШůĳĬŔċŰШĬĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШĬĲƚШƨƖŊĲŰĦĲƚШĬќjũĲ-
de-France sont inférieurs de 4 ans à ceux du reste de la 
France.

xќēŊĲШůŸǃĲŰШĬĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШƻċƖŔĲШĬĲШΟΡШċŰƚШĲŰШÉĲŔŰĲ-Saint-
Denis à 38 ans à Paris, dans les Yvelines et dans les Hauts-
de-Seine. Il est de 41 ans dans le reste de la France.
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II. Âge des patients т Île-de-France et reste de la France

Zone 
géographique

Sexe 
ratio

(M / F)

Âge 
moyen
(ans)

Âge 
médian

(ans)

75 115% 38 35 

77 98% 36 33 

78 97% 38 36 

91 100% 37 34 

92 97% 38 34 

93 111% 35 32 

94 102% 36 32 

95 105% 35 32 

Île-de-France 104% 37 34 

Reste de la 
France 106% 41 38 
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II. Âge des patients aux urgences т 9ũċƚƚĲƚШĬќēŊĲШĲŰШ[ƖċŰĦĲШĲƣШjũĲ-de-France

Les graphiques ci-ĬĲƚƚƨƚШƖĲƓƖĳƚĲŰƣĲŰƣШũċШƓċƖƣШĬĲƚШƓċƚƚċŊĲƚШƓċƖШĦũċƚƚĲШĬќēŊĲШƓŸƨƖШũќjũĲ-de-France et le reste de la France en 2024 ainsi que ũќĳƻŸũƨƣŔŸŰШ
ĬĲƚШƻŸũƨůĲƚШƓċƖШĦũċƚƚĲƚШĬќēŊĲШsur la période 2019-2024 en Île-de-France.

xќjũĲ-de-France accueille globalement une population de patients plus jeune que le reste de la France. La part des patients de plus de 75 ans est 
significativement plus faible que dans le reste de la France.
Sur la période 2019-ΞΜΞΠЯШũĲШƻŸũƨůĲШĬќċĬƨũƣĲƚШĬĲШΝΥШěШΤΠШċŰƚШċШŉŸƖƣĲůĲŰƣШċƨŊůĲŰƣĳЯШċŔŰƚŔШƕƨĲШũĲƚШƻŸũƨůĲƚШĬĲШƓċƣŔĲŰƣƚШĬĲШΞШěШΝΤШċns et les 75-84 ans. Ces 
ƻŸũƨůĲƚШĤƖƨƣƚШƚŸŰƣШĦĲƓĲŰĬċŰƣШěШĦŸŰƚŔĬĳƖĲƖШċƻĲĦШƓƖĳĦċƨƣŔŸŰШĦċƖШũĲШƓĳƖŔůĿƣƖĲШĬќĳƣċĤũŔƚƚĲůĲŰƣƚШƣƖċŰƚůĲƣƣċŰƣШĬĲƚШÅÂÖШŰќĲƚƣШƓċƚШĦŸnstant sur la période 2019-
2024.
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II. Âge des patients aux urgences т 9ũċƚƚĲƚШĬќēŊĲШƓċƖШĬĳƓċƖƣĲůĲŰƣШĲƣШƣǃƓĲШĬĲШƚĲƖƻŔĦĲШĬќƨƖŊĲŰĦĲƚ

Les graphiques ci-ĬĲƚƚƨƚШƖĲƓƖĳƚĲŰƣĲŰƣШũċШƓċƖƣШĬĲƚШƓċƚƚċŊĲƚШƓċƖШĦũċƚƚĲШĬќēŊĲШƓŸƨƖШũĲƚШĬĳƓċƖƣĲůĲŰƣƚШĬќjũĲ-de-France et pour les différents types de 
ƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲШĲŰШΞΜΞΠЮ

Les différences entre départements sont assez marquées par endroit et reflètent les différences de structure démographiques entre départements. 16% des 
patients des SAU de Paris ont entre 2 et 17 ans contre 23 et 24% respectivement en Seine-et-Marne et Val-Ĭќ§ŔƚĲЮШxċШƓċƖƣШĬĲƚШƓċƣients de plus de 85 ans est 
particulièrement faible (2,5%) en Seine-Saint-Denis, elle est de 5% en moyenne dans le reste de la région.
xĲƚШĬŔŉŉĳƖĲŰĦĲƚШĲŰƣƖĲШƣǃƓĲƚШĬĲШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲШƚŸŰƣШƓũƨƚШĬŔŉŉŔĦŔũĲůĲŰƣШŔŰƣĲƖƓƖĳƣċĤũĲƚШĦċƖЯШĲŰШĬĲőŸƖƚШĬĲƚШƚĲƖƻŔĦĲƚШƓĳĬŔċƣƖŔques, des services accueillant 
ƨŰŔƕƨĲůĲŰƣШĬĲƚШċĬƨũƣĲƚШĲƣШĬќċƨƣƖĲƚШƚĲƖƻŔĦĲƚШůŔǂƣĲƚШыċĬƨũƣĲШĲƣШƓĳĬŔċƣƖŔĲьШƚŸŰƣШůĳũċŰŊĳƚЮ



II. Âge des patients aux urgences т France et Île-de-France

Le graphique ci-contre représente le nombre de passages pour 1000 
habitants du même âge en Île-de-France et dans le reste de la France 
en 2024, pour les patients de 2 à 98 ans.

Cette représentation permet de comparer le besoin des patients de se 
rendre aux urgences selon leur âge.

Les populations qui ont le plus recours aux urgences sont les jeunes 
enfants de 5 ans et moins et les adultes à partir de 80-85 ans. On 
remarque aussi que les jeunes adultes (entre 18 et 30 ans environ) ont 
significativement plus recours aux urgences que les adultes plus âgés et 
ĦĲШŢƨƚƕƨќěШΤΡШċŰƚЮ

On retrouve sur ce graphique la tendance moyenne plus élevée chez les 
őċĤŔƣċŰƣƚШĬќjũĲ-de-France que dans le reste de la France à se rendre aux 
urgences. Ce surplus ce retrouve chez les enfants et les adultes entre 27 
et 78 ans. Chez les personnes plus âgées, les tendances sont quasiment 
les mêmes en Île-de-France et en dehors; chez les jeunes adultes la 
ƣĲŰĬċŰĦĲШƚќŔŰƻĲƖƚĲШůĶůĲЯШċƻĲĦШƓũƨƚШĬĲШƓċƚƚċŊĲƚШƓċƖШőċĤŔƣċŰƣШĬċŰƚШũĲШ
ƖĲƚƣĲШĬĲШũċШ[ƖċŰĦĲШƕƨќĲŰШĬĲőŸƖƚЮ

cŸƖƚШĬĲШũќjũĲ-de-France, les patients de 54 ans, donc nés en 1970, sont 
largement surreprésentés parmi les patients des urgences. Il semble 
cependant vraisemblable que cela soit dû à des erreurs de collecte de 
données, 1970 étant souvent une année de référence des systèmes 
informatiques.
De même, les pics de patients de 78 et 82 ans hors Île-de-France sont 
très probablement dus à des artefacts statistiques, et non à une réalité 
de terrain.
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Note de version : ĦĲƣƣĲШŉŔŊƨƖĲШĲƣШũĲШƣĲǂƣĲШũќċĦĦŸůƓċŊŰċŰƣШŸŰƣШĳƣĳШũĳŊĿƖĲůĲŰƣШ
modifiés en juillet 2025 (comme visible ici) pour mieux raccorder les données 
de passages aux urgences en Île-de-France et les données démographiques 
ĬĲШũќf ÉEEЮШfũШĲŰШƻċШĬĲШůĶůĲШƓŸƨƖШũĲƚШŉŔŊƨƖĲƚШċƨǂШƓċŊĲƚШΝΦШĲƣШΞΠЮ
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II. Âge des patients aux urgences т Comparaison hommes / femmes

Le graphique ci-dessus, comme celui à la page précédente, présente les passages aux urgences par âge des patients . Ici les patients sont séparés 
selon leur sexe et le volume de fréquentation est rapporté à 1000 habitants du même sexe et du même âge.
La moyenne de passages par habitant est plus élevée chez les hommes que chez les femmes, en Île-de-France (363 passages pour 1000 habitants du même 
âge chez les hommes contre 327 chez les femmes) et dans le reste de la France (328 passages contre 291 chez les femmes).

Les femmes entre 18 et 30 ans ont un taux de visite aux urgences particulièrement élevé en comparaison des hommes du même âge. A ũќŔŰƻĲƖƚĲЯШũĲƚШŉĲůůĲƚШ
ēŊĳĲƚШĬĲШƓũƨƚШĬĲШΤΡШċŰƚШƚĲШƖĲŰĬĲŰƣШƚŔŊŰŔŉŔĦċƣŔƻĲůĲŰƣШůŸŔŰƚШċƨǂШƨƖŊĲŰĦĲƚШƕƨĲШũĲƚШőŸůůĲƚШĬƨШůĶůĲШēŊĲЮШxċШĬŔŉŉĳƖĲŰĦĲШƚќċĦĦĲŰƣƨĲШaveĦШũќēŊĲШĦƖŸŔƚƚċŰƣШĬĲƚШ
patients.
Les artefacts statistiques identifiés à la page précédente pour les données hors Île-de-France sont aussi visibles ici.
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HOSPITALISATIONS 
DEPUIS LES URGENCES

03



Les graphiques ci-contre représentent le nombre 
ĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰƚШƓŸƨƖШΝΜΜΜШőċĤŔƣċŰƣƚШĲƣШũĲШƣċƨǂШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰШ
pour la période 2019-2024 en Île-de-France et dans le reste de la 
France.

?ќċƓƖĿƚШũĲƚШÅÂÖШĦŸũũĲĦƣĳƚЯШũĲШƣċƨǂШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰШĲƣШũĲШŰŸůĤƖĲШ
ĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰƚШƓċƖШőċĤŔƣċŰƣШƚŸŰƣШƓũƨƚШŉċŔĤũĲƚШĲŰШjũĲ-de-France que 
ĬċŰƚШũĲШƖĲƚƣĲШĬĲШũċШ[ƖċŰĦĲЮШxĲШŰŸůĤƖĲШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰШƓŸƨƖШΝΜΜΜШ
habitant a augmenté depuis 2019, il était de 50 en Île-de-France et 65 
dans la France entière (Île-de-France comprise) en 2024 contre 
respectivement 45 et 60. 

xĲШƣċƨǂШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰШĲŰШjũĲ-de-France est à 14% en 2024 et à 22% 
dans le reste de la France.

Il est possible que la régulation des patients en amont des urgences 
hors Île-de-[ƖċŰĦĲШƓċƖƣŔĦŔƓĲШěШċƨŊůĲŰƣĲƖШũĲШƣċƨǂШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰШ
ƓƨŔƚƕƨĲШũĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШůŸŔŰƚШěШƖŔƚƕƨĲШĬќĶƣƖĲШőŸƚƓŔƣċũŔƚĳƚШŸŰƣШůŸŔŰƚШĬĲШ
chance de se rendre aux urgences.

A noter que la collecte des données concernant les hospitalisations 
est parfois rendue difficile par les nuances entre hospitalisations aux 
urgences en UHCD, en ZHTCD ou hors des urgences. Les logiciels 
des urgences, maillons  essentiels de la collecte des données 
ĬќċĦƣŔƻŔƣĳЯШŰĲШƚŸŰƣШƓċƚШƣŸƨŢŸƨƖƚШĦċũŔĤƖĳƚШĲŰШċĬĳƕƨċƣŔŸŰШċƻĲĦШũċШƖĳċũŔƣĳШ
ĬĲƚШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲƚЮШxќ§Å ÉÂШIdF a produit en 2024 un rapport 
spécifique concernant la qualité des données qui concernent le 
devenir des patients. 

ÖŰĲШůċƨƻċŔƚĲШƕƨċũŔƣĳШĬĲШĦŸũũĲĦƣĲШĬĲƚШĬŸŰŰĳĲƚШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰШƓĲƨƣШ
aboutir à une sous-ĲƚƣŔůċƣŔŸŰШĬƨШƻŸũƨůĲШƖĳĲũШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰƚШĲƣШ
donc à une sous-ĲƚƣŔůċƣŔŸŰШĬƨШƣċƨǂШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰЮШ
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fffЮШéŸũƨůĲШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰƚШĬĲƓƨŔƚШũĲƚШƨƖŊĲŰĦĲƚШƓċƖШőċĤŔƣċŰƣШĲƣШƣċƨǂШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰ



Les graphiques ci-dessous représentent ũĲƚШƣċƨǂШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰƚШƓċƖШĬĳƓċƖƣĲůĲŰƣШĲƣШƓċƖШƣǃƓĲШĬĲШƚĲƖƻŔĦĲШĬќƨƖŊĲŰĦĲШsur la période 2019-
2024.

Les variations entre départements sont marquées. En 2024, la Seine-Saint-Denis (93) et le Val-Ĭќ§ŔƚĲШыΦΡьШċƻċŔĲŰƣШĬĲƚШƣċƨǂШĬќőŸƚpitalisation à 
11% contre 16% dans le Val-de-Marne. A noter que les problématiques liées aux transmissions des RPU pour certains établissements peut 
expliquer une part de ces différences.
xĲƚШĬŔŉŉĳƖĲŰĦĲƚШƚŸŰƣШĲŰĦŸƖĲШƓũƨƚШůċƖƕƨĳĲƚШĲŰƣƖĲШƣǃƓĲƚШĬĲШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲШаШũĲƚШEÉÂf9ШċĬƨũƣĲƚШŸŰƣШƨŰШƣċƨǂШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰ de plus de 18% 
contre seulement 8% pour les SAU privés adultes.
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III. Hospitalisations depuis les urgences т Île-de-France



Les graphiques ci-dessous représentent ũĲƚШƣċƨǂШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰƚШƓċƖШĦũċƚƚĲШĬќēŊĲШĬĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚЮШxċШŉŔŊƨƖĲШĬĲШŊċƨĦőĲШĦŸůƓċƖĲШũќjũĲ-de-France au reste 
ĬĲШũċШ[ƖċŰĦĲШƣċŰĬŔƚШƕƨĲШũċШŉŔŊƨƖĲШĬĲШĬƖŸŔƣĲШƓĲƖůĲƣШƨŰĲШĦŸůƓċƖċŔƚŸŰШĲŰƣƖĲШċŰŰĳĲƚШƚƨĦĦĲƚƚŔƻĲƚШƓŸƨƖШũќjũĲ-de-France.

§ŰШŰŸƣĲШĬĲƚШĬŔŉŉĳƖĲŰĦĲƚШĬƖċƚƣŔƕƨĲƚШĲŰƣƖĲШũĲƚШĦũċƚƚĲƚШĬќēŊĲЯШƕƨĲũũĲШƕƨĲШƚŸŔƣШũċШǍŸŰĲШŊĳŸŊƖċƓőŔƕƨĲЮШxĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШēŊĳƚШĬĲШΤΡШċŰƚ et plus sont beaucoup plus 
őŸƚƓŔƣċũŔƚĳƚШƕƨĲШũĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШƓũƨƚШŢĲƨŰĲƚЮШxĲШƣċƨǂШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰШĬĲƚШƓũƨƚШĬĲШΥΡШċŰƚШĳƣċŔƣШĬĲШΠΥӖШĲŰШjũĲ-de-France contre 54% dans le reste de la France. 
La différence est plus marquée chez les 75-ΥΠШċŰƚШаШΟΡӖШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰƚШĲŰШjũĲ-de-France contre 44% dans le reste de la France.

xĲƚШƣċƨǂШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰШƚŸŰƣШċƚƚĲǍШƚƣċĤũĲƚШĬќƨŰĲШċŰŰĳĲШěШũќċƨƣƖĲШĲŰШjũĲ-de-France, avec une légère augmentation chez les 2-17 ans et les 18-74 ans.
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III. Hospitalisations depuis les urgences т 9ũċƚƚĲƚШĬќēŊĲ



La figure ci-dessus représente ũĲШŰŸůĤƖĲШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰƚШƓŸƨƖШΝΜΜΜШőċĤŔƣċŰƣƚШdu même âge ƚĲũŸŰШũќēŊĲШĬĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШde 2 à 98 ans.

Cette courbe est équivalente à celles présentées à la fin de la section concernant volumes de passages et âge des patients. En comparaison des 
courbes précédentes celle-ĦŔШĲƚƣШĤĲċƨĦŸƨƓШƓũƨƚШƓũċƣĲШƓŸƨƖШũĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШŢƨƚƕƨќěШΣΜ-65 ans. 

Le pic de passages par habitants chez les jeunes adultes ne se traduit donc pas en hospitalisations. La courbe des hospitalisations par habitant 
décolle à partir de 65-ΤΡШċŰƚШĲŰШƖċŔƚŸŰШĬќƨŰШŉŸƖƣШƣċƨǂШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰƚШĦőĲǍШũĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШũĲƚШƓũƨƚШēŊĳƚШĦŸůůĲШĬĳƣċŔũũĳШƓƖĳĦĳĬĲmment. 
xċШůŸǃĲŰŰĲШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰШƓċƖШőċĤŔƣċŰƣШƓŸƨƖШũĲƚШΞ-98 ans est de 50 hospitalisations pour 1000 habitants en Île-de-France et 68 
hospitalisations dans le reste de la France. Les anomalies (certainement des artefacts statistiques) pour les patients de 54, 78 et 82 ans sont 
visibles ici aussi.
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III. Hospitalisations depuis les urgences т Âge des patients
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c§Å fÅEÉШ?ќ ÅÅféFEÉШ
AUX URGENCES

4.a



Le graphe ci-dessus représente la part des passages aux urgences correspondant à chaque heure de la journée , en Île-de-France sur la 
période 2019-2024.

xĲƚШőŸƖċŔƖĲƚШĬќċƖƖŔƻĳĲƚШċƨǂШƨƖŊĲŰĦĲƚШƚŸŰƣШƚƣċĤũĲƚШƚƨƖШĦĲƣƣĲШƓĳƖŔŸĬĲЮШxĲШĦƖĲƨǂШĬќċĦƣŔƻŔƣĳШƚĲШƚŔƣƨĲШĲŰƣƖĲШůŔŰƨŔƣШĲƣШΥőЮШxĲШƓŔĦШĬќċctivité est entre 10h et 
ΝΞőШċƻĲĦШƨŰШƓũċƣĲċƨШŢƨƚƕƨќěШΝΦőШƓƨŔƚШƨŰĲШĬŔůŔŰƨƣŔŸŰШŊƖċĬƨĲũũĲШĬĲШũќċĦƣŔƻŔƣĳШĬċŰƚШũċШƚŸŔƖĳĲЮ
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féШċЮШcŸƖċŔƖĲƚШĬќċƖƖŔƻĳĲШċƨǂШƨƖŊĲŰĦĲƚШт Île-de-France 



Le graphe ci-dessus à gauche ƖĲƓƖĳƚĲŰƣĲШũĲƚШőŸƖċŔƖĲƚШĬќċƖƖŔƻĳĲШĲŰШjũĲ-de-France par département . Les profils sont similaires. Il y un peu 
ůŸŔŰƚШĬќċĦƣŔƻŔƣĳШěШÂċƖŔƚШĲŰƣƖĲШΝΥőШĲƣШΞΝőШĲŰШĦŸůƓċƖċŔƚŸŰШĬƨШƖĲƚƣĲШĬĲШũċШŢŸƨƖŰĳĲШƕƨĲШĬċŰƚШũĲШƖĲƚƣĲШĬĲƚШĬĳƓċƖƣĲůĲŰƣƚЮШxĲШƓŔĦШĬќactivité entre 10h et 
12h est le plus marqué dans les Yvelines (78).

Le graphe à droite représente ũĲƚШőŸƖċŔƖĲƚШĬќċƖƖŔƻĳĲШĲŰШjũĲ-de-[ƖċŰĦĲШƚĲũŸŰШũĲШƣǃƓĲШĬĲШƚĲƖƻŔĦĲШĬќƨƖŊĲŰĦĲЮШxќċĦƣŔƻŔƣĳШĬĲШŰƨŔƣШƓƖŸŉŸŰĬĲШыΜ-8h) est 
ƓũƨƚШůċƖƕƨĳĲШĬċŰƚШũĲƚШÉ ÖШƓƨĤũŔĦƚЮШxĲƚШÉ ÖШƓĳĬŔċƣƖŔƕƨĲƚШŸŰƣШƨŰШĬĲƨǂŔĿůĲШƓŔĦШĬќċĦƣŔƻŔƣĳШĲŰƣƖĲШΝΥőШĲƣШΞΝőЮ
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féШċЮШcŸƖċŔƖĲƚШĬќċƖƖŔƻĳĲШċƨǂШƨƖŊĲŰĦĲƚШт ?ĳƓċƖƣĲůĲŰƣƚШĬќjũĲ-de-[ƖċŰĦĲШĲƣШƣǃƓĲƚШĬĲШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲƚ



Le graphe ci-dessus à gauche ƖĲƓƖĳƚĲŰƣĲШũĲШŰŸůĤƖĲШĬĲШƓċƚƚċŊĲƚШĬĲШŰƨŔƣШƓċƖШőċĤŔƣċŰƣШƓċƖШĬĳƓċƖƣĲůĲŰƣШĬќjũĲ-de-France sur la période 2019-
ΞΜΞΠЮШ ШũќĳĦőĲũũĲШĬĲШũċШƖĳŊŔŸŰЯШũĲƚШƓċƚƚċŊĲƚШĬĲШŰƨŔƣШƚŸŰƣШĲŰШũĳŊĿƖĲШċƨŊůĲŰƣċƣŔŸŰШыΦΝШƓċƖШΝΜΜΜШőċĤЮШĲŰШΞΜΝΦШĦŸŰƣƖĲШΦΦШƓċƖШΝΜΜΜ hab. en 2024). Les 
passages de nuit sont surtout élevés à Paris, en Seine-Saint-Denis, dans le Val-de-Marne et le Val-Ĭќ§ŔƚĲЮ

Le graphe à droite représente ũќĳƻŸũƨƣŔŸŰШĬĲШũċШƓċƖƣШĬĲƚШƓċƚƚċŊĲƚШĬĲШŰƨŔƣШsur la période 2019-ΞΜΞΠШƓċƖШƣǃƓĲШĬĲШƚĲƖƻŔĦĲШĬќƨƖŊĲŰĦĲШĲŰШjũĲ-de-
France. La part des passages de nuit pour les SAU privés a augmenté passant de 20% à 24% entre 2019 et 2024. Elle est restée stable pour les 
SAU publics et pédiatriques et a baissé pour les ESPIC adultes. 
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IV a. Passages de nuit aux urgences т ?ĳƓċƖƣĲůĲŰƣƚШĬќjũĲ-de-[ƖċŰĦĲШĲƣШƣǃƓĲƚШĬĲШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲƚ



IV a. Patients présents aux urgences т Île-de-France

Le graphique ci-contre présente le volume moyen de patients 
ƓƖĳƚĲŰƣƚШċƨǂШƨƖŊĲŰĦĲƚШƚĲũŸŰШũќőĲƨƖĲШĬĲШũċШŢŸƨƖŰĳĲЮШPour permettre 
la comparaison entre départements, chaque courbe est tracée 
relativement au volume moyen du département tout au long de la 
journée.

ÂċƖШĲǂĲůƓũĲЯШŸŰШƓĲƨƣШũŔƖĲШƚƨƖШũĲШŊƖċƓőŔƕƨĲШƕƨќĲŰƣƖĲШΣőШĲƣШΤőШĬƨШůċƣŔŰЯШ
on compte 50% de patients présents aux urgences en comparaison 
ĬĲШũċШůŸǃĲŰŰĲШĬĲШũċШŢŸƨƖŰĳĲШĬċŰƚШũĲШéċũШĬќ§ŔƚĲШыΦΡьЮШ ШũќŔŰƻĲƖƚĲЯШŸŰШċШ
entre 15 et 16h 138% du volume moyen de la journée dans le même 
ĬĳƓċƖƣĲůĲŰƣЮШxќċůƓũŔƣƨĬĲШĬĲШƻċƖŔċƣŔŸŰШĬĲШƓċƣŔĲŰƣƚШƓƖĳƚĲŰƣƚШĲƚƣШ
ĤĲċƨĦŸƨƓШƓũƨƚШŉċŔĤũĲШĲŰШEƚƚŸŰŰĲШыΦΝьШƕƨĲШĬċŰƚШũĲШéċũШĬќ§ŔƚĲЮШ9ĲũċШ
est cohérent avec les durées de passage aux urgences plus longues 
que dans le reste de la région observée en Essonne (voir plus loin).

Le tableau à droite donne la moyenne des patients présents par 
heure par département et complète ainsi le graphe.

xĲƚШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲШŰĲШƚŸŰƣШĲŰШƖĳċũŔƣĳШŢċůċŔƚШƻŔĬĲƚЯШůĶůĲШċƨШ
ĦƖĲƨǂШĬĲШũċШŰƨŔƣЮШxќċŉŉũƨǂШĬĲШƓċƣŔĲŰƣƚШĲƚƣШůŸŔŰĬƖĲШůċŔƚШũĲШƻŸũƨůĲШĬĲШ
patients présents reste important. Les chiffres rapportés ici 
ŰќŔŰĦũƨĲŰƣШƓċƚШũĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШőŸƚƓŔƣċũŔƚĳƚШċƨǂШƨƖŊĲŰĦĲƚШыƕƨŔШƚŸƖƣĲŰƣШĬƨШ
cadre des RPU), le volume réel de patients présents dans les locaux 
des urgences à un instant T et donc encore sous-estimé ici.

Méthode de calcul
Pour calculer le volume moyen par heure : on somme tous les patients 
ƓƖĳƚĲŰƣƚЮċƨЮĦŸƨƖƚЮĬĲЮũѢċŰŰĳĲЮĬċŰƚЮƣŸƨƚЮũĲƚЮĳƣċĤũŔƚƚĲůĲŰƣƚЮĬƨЮ
ĬĳƓċƖƣĲůĲŰƣЮěЮũѢőĲƨƖĲЮƕƨŔЮŰŸƨƚЮŔŰƣĳƖĲƚƚĲеЮƓƨŔƚЮŸŰЮĬŔƻŔƚĲЮĦĲƣƣĲЮƚŸůůĲЮ
ƓċƖЮũĲЮŰŸůĤƖĲЮĬĲЮŢŸƨƖƚЮĬĲЮũѢċŰŰĳĲЮĲƣЮũĲЮŰŸůĤƖĲЮĬѢőĲƨƖĲƚЮĬѢƨŰĲЮŢŸƨƖŰĳĲдЮ
Ce volume moyen par département pour chaque heure permet ensuite 
ĬѢŸĤƣĲŰŔƖЮũċЮůŸǃĲŰŰĲЮĬĲƚЮƓċƣŔĲŰƣƚЮƓƖĳƚĲŰƣƚЮƓċƖЮőĲƨƖĲЮёƣċĤũĲċƨЮěЮĬƖŸŔƣĲђд
En divisant, pour chaque département, le volume moyen par heure par 
la moyenne sur la journée, on obtient la quantité représentée sur le 
graphe ci-contre.
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Zone géo. 75 77 78 91 92 93 94 95 Île-de-
France

Moyenne des 
patients 

présents par 
heure

636 348 352 423 335 468 429 318 3310
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DURÉES DE PASSAGES 
AUX URGENCES

4.b



IV b. Durée de passage т Île-de-France et reste de la France

La durée de passage des patients est calculée en prenant la 
ĬŔŉŉĳƖĲŰĦĲШĲŰƣƖĲШũċШĬċƣĲШĬќĲŰƣƖĳĲШĲƣШũċШĬċƣĲШĬĲШƚŸƖƣŔĲШƖċƓƓŸƖƣĳĲШ
dans le Résumé de passage aux urgences de chaque patient.

xќőŸƖċŔƖĲШĬĲШƚŸƖƣŔĲШƓĲƨƣШƓƖĶƣĲƖШěШċůĤŔŊƬŔƣĳШƚĲũŸŰШƕƨĲШũĲШ
ƓċƣŔĲŰƣШĲƚƣШőŸƚƓŔƣċũŔƚĳШŸƨШƖĲŰƣƖĲШěШƚŸŰШĬŸůŔĦŔũĲЯШĲƣШƚќŔũШĲƚƣШ
őŸƚƓŔƣċũŔƚĳЯШƚĲũŸŰШƚќŔũШũќĲƚƣШċƨǂШƨƖŊĲŰĦĲƚШŸƨШĬċŰƚШƨŰШċƨƣƖĲШ
service (ou les deux successivement).

Nous nous concentrons principalement sur les durées de 
passage des patients qui retournent à leur domicile à 
ũќŔƚƚƨĲШĬĲШũĲƨƖШƓċƚƚċŊĲШċƨǂШƨƖŊĲŰĦĲƚЯШĦќĲƚƣШũĲШĦċƚШĬĲШŉŔŊƨƖĲШ
qui porte le moins à confusion.
La médiane des durées passages hors hospitalisations en 
Île-de-France était de 173 minutes en 2024, soit un peu 
moins de 3h, contre 171 minutes dans le reste de la France. 
La différence est donc minime.

Le graphique ci-contre montre la distribution cumulée des 
ĬƨƖĳĲƚШĬĲШƓċƚƚċŊĲШĬĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШĬќjũĲ-de-France. 

Pour chaque durée de passage, ce graphique montre la part 
des passages de durée égale ou plus faible. Pour lire ce 
ŊƖċƓőŔƕƨĲЯШŸŰШƓċƖƣШƚƨƖШũќċǂĲШőŸƖŔǍŸŰƣċũШĬќƨŰĲШĬƨƖĳĲШыƓċƖШ
ĲǂĲůƓũĲШΤőΟΜьШĲƣШŸŰШƖĲůŸŰƣĲШŢƨƚƕƨќěШĦƖŸŔƚĲƖШũċШĦŸƨƖĤĲЮШ§ŰШũŔƣШ
ċũŸƖƚШƚƨƖШũќċǂĲШƻĲƖƣŔĦċũШũċШƓċƖƣШĬĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШĬŸŰƣШũċШĬƨƖĳĲШĬĲШ
ƓċƚƚċŊĲШĲƚƣШŔŰŉĳƖŔĲƨƖĲШěШũċШĬƨƖĳĲШĦőŸŔƚŔĲЮШ ŔŰƚŔЯШƓŸƨƖШũќjũĲ-de-
France et le reste de la France, 90% des patients qui 
retournent à domicile ont une durée de passage inférieure à 
7h30.

Les distributions des temps de passages en Île-de-France et 
ĬċŰƚШũĲШƖĲƚƣĲШĬĲШũċШ[ƖċŰĦĲШƚŸŰƣШƣƖĿƚШƓƖŸĦőĲƚЯШũќjũĲ-de-France 
est donc dans la moyenne en France en termes de temps de 
passages des patients aux urgences.
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Année 2024
Durée de passage en minutes

Médiane 
(50%)

1er quartile 
(25%)

3e quartile 
(75%) Moyenne*

Île-de-
France

Hors-
hospitalisations 173 90 309 276*

Tous passages 195 98 362 350*

Reste 
de la 
France

Hors-
Hospitalisations 171 - - 234*

Tous passages 198 - - 285*

пЮxċЮůŸǃĲŰŰĲЮĲƚƣЮŔŰĬŔƕƨĳĲЮěЮƣŔƣƖĲЮŔŰĬŔĦċƣŔŉеЮĲũũĲЮĲƚƣЮůŸŔŰƚЮƖĲƓƖĳƚĲŰƣċƣŔƻĲЮĬĲЮũѢċƣƣĲŰƣĲЮĬĲƚЮ
patients que la médiane.



IV b. Durée de passage т ?ĳƓċƖƣĲůĲŰƣƚШĬќjũĲ-de-France

Le tableau ci-contre montre les caractéristiques des 
distributions de durée de passage par département 
en 2024, hors hospitalisations.

xќĳĦċƖƣШĲŰƣƖĲШũĲƚШĬŔƚƣƖŔĤƨƣŔŸŰƚШĬĲШĬƨƖĳĲƚШĬĲШƓċƚƚċŊĲШ
ĲƚƣШċƚƚĲǍШŉŸƖƣШĲŰƣƖĲШĦĲƖƣċŔŰƚШĬĳƓċƖƣĲůĲŰƣƚШĬќjũĲ-de-
France.  Les écarts de médiane vont de 144 min (2h24) 
dans les Hauts-de-Seine à 225 min (3h45) en Essonne.

Le graphique ci-contre représente la distribution 
cumulée des durées de passages , comme à la page 
précédente, mais par département cette fois.

Plus la courbe associée à un département monte vite 
sur le graphique à droite, plus court est la durée de 
ƓċƚƚċŊĲШĬĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШĬĲƚШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲШĬĲШĦĲШ
département. 

Ainsi, 90% des patients qui retournent à domicile 
ĬĲƓƨŔƚШƨŰШƚĲƖƻŔĦĲШĬќƨƖŊĲŰĦĲШĬĲƚШcċƨƣƚ-de-Seine (92) 
ont une durée de passage de moins de 6h contre 71% 
ĬĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШƓċƚƚĳƚШƓċƖШƨŰШƚĲƖƻŔĦĲШĬќƨƖŊĲŰĦĲШ
ĬќEƚƚŸŰŰĲШыΦΝьЮШfũШŰќĲƚƣШƓċƚШěШĲǂĦũƨƖĲШƕƨĲШũĲƚШĬŸŰŰĳĲƚШ
de temps de passage soient au moins partiellement 
erronées pour le 91.
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Année 2024 Durée de passage en minutes (hors hospitalisations)

Dépt. Médiane (50%) 1er quartile 
(25%)

3e quartile 
(75%) Moyenne*

75 182 90 319 251*
77 172 88 320 301*
78 174 93 305 289*
91 225 119 411 475*
92 144 75 249 186*
93 157 83 287 283*
94 190 102 329 256*
95 166 90 296 239*

пЮxċЮůŸǃĲŰŰĲЮĲƚƣЮŔŰĬŔƕƨĳĲЮěЮƣŔƣƖĲЮŔŰĬŔĦċƣŔŉеЮĲũũĲЮĲƚƣЮůŸŔŰƚЮƖĲƓƖĳƚĲŰƣċƣŔƻĲЮĬĲЮũѢċƣƣĲŰƣĲЮĬĲƚЮƓċƣŔĲŰƣƚЮƕƨĲЮũċЮůĳĬŔċŰĲ.



Nous représentons ici la part des passages qui ont une 
certaine durée, entre 0 min et 12h (les valeurs au-delà ne sont 
pas représentées sur la figure ci-contre), hors passages qui 
ĬĳĤŸƨĦőĲŰƣШƚƨƖШũќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰШĬƨШƓċƣŔĲŰƣЮ 

Les profils de durée de passage aux urgences sont très 
ĬŔŉŉĳƖĲŰƣƚШƚĲũŸŰШũĲƚШƣǃƓĲƚШĬĲШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲЮ

Le tableau ci-contre montre les caractéristiques des 
distributions de durées de passages, par type de service 
ĬќƨƖŊĲŰĦĲƚЮ

La durée médiane de passages (hors hospitalisations) est de 
134 minutes dans les SAU privés adultes contre 212 minutes 
dans les SAU publics adultes.

Le mode de cette distribution (le point le plus haut de la courbe) 
se situe entre 1h et 1h30 pour tous les types de services, sauf 
ESPIC adulte où le mode est entre 2h et 2h30. 
Malgré cela, la distribution des durées de passage aux urgences 
ƓƨĤũŔƕƨĲƚШċĬƨũƣĲƚШƚќĳƣŔƖĲШĤĲċƨĦŸƨƓШƓũƨƚШƕƨĲШĦĲũũĲƚШĬĲƚШƚĲƖƻŔĦĲƚШ
privés et pédiatriques, certains patients restent beaucoup plus 
ũŸŰŊƣĲůƓƚШċƨǂШƨƖŊĲŰĦĲƚЯШĬќŸƮШĬĲƚШĬƨƖĳĲƚШůĳĬŔċŰĲƚШĲƣШ
moyennes beaucoup plus élevées dans les SAU publics adultes 
que les SAU privés adulte.

Etant donnée la forme très étirée vers la droite des distributions 
de durées de passage, la médiane est beaucoup plus 
informative de la réalité globalement vécue par les patients.
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IV b. Durée de passage т ÑǃƓĲƚШĬĲШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲ

Année 2024 Durée de passage en minutes (hors hospitalisations)

Type de SAU Médiane 
(50%)

1er quartile 
(25%)

3e quartile 
(75%) Moyenne*

Public - Adulte ou 
mixte

212 108 368 337*

ESPIC - Adulte ou 
mixte

224 118 388 285*

Privé - Adulte ou 
mixte

134 74 227 196*

Public ou ESPIC - 
Pédiatrie

138 77 239 209*

пЮxċЮůŸǃĲŰŰĲЮĲƚƣЮŔŰĬŔƕƨĳĲЮěЮƣŔƣƖĲЮŔŰĬŔĦċƣŔŉеЮĲũũĲЮĲƚƣЮůŸŔŰƚЮƖĲƓƖĳƚĲŰƣċƣŔƻĲЮĬĲЮũѢċƣƣĲŰƣĲЮĬĲƚЮ
patients que la médiane.



Le graphique ci-dessus représente ũċШĬƨƖĳĲШůĳĬŔċŰĲШĬĲШƓċƚƚċŊĲШƚĲũŸŰШũќőĲƨƖĲШĬќċƖƖŔƻĳĲШċƨǂШƨƖŊĲŰĦĲƚШen Île-de-France et dans le reste de la France, 
en 2024.

xĲƚШĦŸƨƖĤĲƚШƚŸŰƣШċƚƚĲǍШƚŔůŔũċŔƖĲƚШĲŰƣƖĲШũĲƚШĬĲƨǂШǍŸŰĲƚШŊĳŸŊƖċƓőŔƕƨĲƚШƓŸƨƖШũĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШƕƨŔШƖĲƣŸƨƖŰĲŰƣШěШĬŸůŔĦŔũĲШěШũќŔƚƚƨĲШĬĲ leur passage aux urgences. 
La différence est surtout présente entre 3 et 6h du matin, période durant laquelle la médiane de durée de passage est environ 30 min plus élevée dans le 
ƖĲƚƣĲШĬĲШũċШ[ƖċŰĦĲШƕƨќĲŰШjũĲ-de-France. Pour les patients qui rentrent à domicile, la médiane des durées de passage oscille entre 2h30 et près de 4h selon 
ũќőĲƨƖĲШĬĲШũċШŢŸƨƖŰĳĲШĲƣШũċШǍŸŰĲШŊĳŸŊƖċƓőŔƕƨĲЮШxĲƚШƓĳƖŔŸĬĲƚШƕƨŔШĬŸŰŰĲŰƣШũŔĲƨШċƨǂШƓũƨƚШũŸŰŊƨĲƚШĬƨƖĳĲƚШĬĲШƓċƚƚċŊĲШƚŸŰƣШΞő-8h et 11h-13h.

Les durées médianes de passage des patients hospitalisés sont beaucoup plus élevées, et plus fortes en Île-de-France que dans le reste de la France. 
Ces durées sont cependant à interpréter avec recul, étant données les difficultés de récolte des données qui y sont liées, comme expliqué plus haut.
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féШĤЮШ?ƨƖĳĲШĬĲШƓċƚƚċŊĲШƚĲũŸŰШũќőĲƨƖĲШĬĲШũċШŢŸƨƖŰĳĲШт Île-de-France et reste de la France



Le graphique ci-dessus représente ũċШĬƨƖĳĲШůĳĬŔċŰĲШĬĲШƓċƚƚċŊĲƚШƚĲũŸŰШũќőĲƨƖĲШĬќċƖƖŔƻĳĲШċƨǂШƨƖŊĲŰĦĲƚШen Île-de-France selon le type de service 
ĬќƨƖŊĲŰĦĲЯШĲŰШΞΜΞΠЮШÉĲƨũƚШũĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШƕƨŔШƖĲƣŸƨƖŰĲŰƣШěШĬŸůŔĦŔũĲШċƓƖĿƚШũĲƨƖШƓċƚƚċŊĲШċƨǂШƨƖŊĲŰĦĲƚШƚŸŰƣШĦŸůƓƣċĤŔũŔƚĳƚШŔĦŔЮ
Les durées de passages sont beaucoup plus faibles dans les SAU privés que les SAU publics et ESPIC.

La médiane de durée de passage pour les SAU privés se situe entre 1h40 et 2h30, hors période de pic entre 3h-7h du matin. Pour les SAU publics et ESPIC 
cette médiane se situe entre 3h et 4h15 selon les heures de la journée.
Les services de pédiatrie ont un profil de durée de passage proche de celui des SAU privés adulte, hors pic de 3h à 7h du matin.
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féШĤЮШ?ƨƖĳĲШĬĲШƓċƚƚċŊĲШƚĲũŸŰШũќőĲƨƖĲШĬĲШũċШŢŸƨƖŰĳĲШт ÑǃƓĲƚШĬĲШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲƚ
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TRANSPORTS DES 
PATIENTS VERS LES 
URGENCES
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V. Transports т France et Île-de-France

Le tableau et la figure ci-contre comparent les 
moyens de transports utilisés par les patients des 
urgences en Île-de-France et dans le reste de la 
France en 2024.

Les moyens personnels sont de loin le moyen le plus 
utilisé par les patients : 75% des arrivées aux 
urgences dans les services adultes et 94% en 
pédiatrie en Île-de-France.

La part des arrivées en ambulance est plus faible en 
Île-de-France que dans le reste de la France (10% 
contre 14%) et la part des arrivées en VSAV est 
légèrement plus élevée en Île-de-France  que dans le 
reste de la France.

xĲƚШċƖƖŔƻĳĲƚШƓċƖШũĲƚШŉŸƖĦĲƚШĬĲШũќŸƖĬƖĲШы[§ьШŸƨШĲŰШÉ~ÖÅШ
ou hélicoptère restent rares en comparaison du 
volume global de patients.
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Zone géo. Moyens 
persos. VSAV Ambu. Forces 

ĬĲШũќŸƖĬƖĲSMUR Héli.

Île-de-
France 79,0% 11,5% 8,3% 0,73% 0,49% 0,02%

Reste de la 
France 72,9% 11,7% 13,4% 0,86% 0,94% 0,17%

France 
entière 74,1% 11,7% 12,4% 0,83% 0,86% 0,14%



V. Transports т Patients « couchés » en Île-de-France

Les patients dits « couchés » sont ceux qui arrivent 
par ambulance, VSAV, SMUR ou hélicoptère. A 
ũќŸƓƓŸƚĳЯШũĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШўdebout » sont les patients 
arrivés par leurs propres moyens (ou taxi etc.) et par 
ũĲƚШŉŸƖĦĲƚШĬĲШũќŸƖĬƖĲЮ

Les patients «couchés » sont un indicateur de charge 
ƓĲƚċŰƣШƚƨƖШũĲƚШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲШĲƣШĬĲШŊƖċƻŔƣĳШĬĲƚШ
patients traités. xĲШƣċƨǂШůŸǃĲŰШĬќjũĲ-de-France est 
stable par rapport à 2022 : 20% du volume de 
passages aux urgences.

Les écarts entre départements, représentés sur le 
graphe ci-contre, sont assez significatifs avec 
seulement 15% de patients «couchés » dans les 
ƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲШĬĲШÉĲŔŰĲ-Saint-Denis (93) contre 
24% à Paris (75) et dans le Val-de-Marne (94).

La part des patients «couchés » est en légère 
diminution en comparaison à 2022 à Paris (75), en 
Seine-et-Marne (77),  dans les Yvelines (78) et dans le 
Val-Ĭќ§ŔƚĲШыΦΡьЮШEũũĲШĲƚƣШĲŰШċƨŊůĲŰƣċƣŔŸŰШƚƨƖШũĲƚШ
autres départements. 
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Zone géo. 75 77 78 91 92 93 94 95 Île-de-
France

Patients 203 328 91 378 56 285 59 621 86 498 69 445 121 400 97 583 785 538 

Taux de 
passages 24,3% 21,6% 17,6% 16,9% 18,3% 15,5% 23,5% 19,6% 20,3%



La figure ci-dessus ĦŸůƓċƖĲШũĲƚШůŸǃĲŰƚШĬĲШƣƖċŰƚƓŸƖƣƚШĬĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШƚĲũŸŰШũĲШƣǃƓĲШĬĲШƚĲƖƻŔĦĲШĬќƨƖŊĲŰĦĲƚШqui les accueille. Comme montré plus haut 
ĲŰШĦŸůƓċƖċŰƣШũќjũĲ-de-France et la France, les patients de pédiatrie arrivent à 95% par leurs propres moyens contre seulement 68% pour les SAU publics 
adultes en 2024.

Les SAU publics et ESPIC reçoivent beaucoup plus de patients venant en ambulance ou VSAV que les SAU privés : près de 30% pour les SAU publics 
contre 8% environ pour les SAU privés. La part des patients venant en VSAV dans un SAU privé a légèrement augmenté en 2024 mais reste très inférieure 
(sous la barre des 5%) à celle des patients des SAU publics et ESPIC.
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V. Transports т ÑǃƓĲƚШĬĲШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲƚ



La figure ci-contre compare ũĲƚШƣċƨǂШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰШĬĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШƚĲũŸŰШũĲƨƖƚШůŸĬċũŔƣĳƚШĬќċƖƖŔƻĳĲƚШċƨǂШƨƖŊĲŰĦĲƚ.

Les patients arrivés «debout » sont beaucoup moins hospitalisés que les autres (en-ĬĲƚƚŸƨƚШĬĲШΝΜӖШĬĲШƣċƨǂШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰЯШũĲs valeurs 
ƻċƖŔĲŰƣШƚĲũŸŰШũĲƚШƣǃƓĲƚШĬĲШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲƚьЮШ?ĲШƓũƨƚЯШũĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШċƖƖŔƻĳƚШƓċƖШéÉ éШƚŸŰƣШƚŔŊŰŔŉŔĦċƣŔƻĲůĲŰƣШůŸŔŰƚШőŸƚƓŔƣċũisés que les 
patients arrivés en ambulance (ou SMUR et hélicoptère).
?ĲШůċŰŔĿƖĲШĦŸőĳƖĲŰƣĲШċƻĲĦШũĲƚШƣċƨǂШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰШŊũŸĤċƨǂШĦċũĦƨũĳƚШƓċƖШƣǃƓĲШĬĲШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲЯШũĲƚШEÉÂf9ШċĬƨũƣĲƚШőŸƚƓŔtalisent plus 
les patients «couchés que les autres types de service. En miroir, les SAU privés hospitalisent moins que les autres services adultes et ce 
ƕƨĲũШƕƨĲШƚŸŔƣШũĲШƣƖċŰƚƓŸƖƣШĬќċƖƖŔƻĳĲЮ
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éЮШÑƖċŰƚƓŸƖƣƚШĲƣШƣċƨǂШĬќőŸƚƓŔƣċũŔƚċƣŔŸŰШт ÑǃƓĲƚШĬĲШƚĲƖƻŔĦĲƚШĬќƨƖŊĲŰĦĲƚ

пЮxѢŔƣĲůЮѤambulance » regroupe ici les ambulances, SMUR et hélicoptères.
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ÉTAT DE GRAVITÉ DES 
PATIENTS

06



VI. Gravité des patients т Île-de-France

Contexte
xċШĦũċƚƚŔŉŔĦċƣŔŸŰШĦũŔŰŔƕƨĲШĬĲƚШůċũċĬĲƚШċƨǂШƨƖŊĲŰĦĲƚШы99~ÖьШĲƚƣШƨƣŔũŔƚĳĲШƓŸƨƖШĦŸĬŔŉŔĲƖШũќĳƣċƣШ
de gravité des patients au sein des résumés de passage aux urgences (RPU). Cette échelle 
comprend cinq niveaux : de CCMU 1 (gravité la plus faible) à CCMU 5 (gravité la plus forte.  
?ĲƨǂШċƨƣƖĲƚШĦŸĬĲƚШƚќǃШċŢŸƨƣĲŰƣШаШ99~ÖШ?ШƓŸƨƖШũĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШĬĳĦĳĬĳƚШěШũќċƖƖŔƻĳĲШċƨǂШ
ƨƖŊĲŰĦĲƚШĲƣШ99~ÖШÂШƓŸƨƖШũĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШƚŸƨŉŉƖċŰƣШĬќƨŰШƓƖŸĤũĿůĲШƓƚǃĦőŸũŸŊŔƕƨĲШƚċŰƚШ
pathologie somatique instable.
ШŰŸƣĲƖШƕƨĲШũĲШĦŸĬċŊĲШĬĲШũċШŊƖċƻŔƣĳШĬĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШĲƚƣШƚƨŢĲƣШěШċůĤŔŊƬŔƣĳШƓƨŔƚƕƨĲШũќĳĦőĲũũĲШ

99~ÖШĲƚƣШĦŸŰƚƣƖƨŔƣĲШƓŸƨƖШƖĲƓƖĳƚĲŰƣĲƖШũќĳƣċƣШĬƨШƓċƣŔĲŰƣШċƻċŰƣШƚŸŔŰƚЯШċũŸƖƚШƕƨĲШũĲШĦŸĬċŊĲШĬĲШ
gravité pour le résumé de passage aux urgences se fait typiquement à la fin de la prise en 
charge du patient aux urgences.

9ĲƣƣĲШŰƨċŰĦĲШĲŰƣƖċŘŰĲШĬĲƚШĬŔŉŉĳƖĲŰĦĲƚШĬќŔŰƣĲƖƓƖĳƣċƣŔŸŰШĬĲШũќĳĦőĲũũĲШ99~ÖШĲƣШĬŸŰĦШ
ĬŔŉŉĳƖĲŰƣĲƚШƓƖċƣŔƕƨĲƚШĬĲШĦŸĬċŊĲШƚĲũŸŰШũĲƚШĳƣċĤũŔƚƚĲůĲŰƣƚШĬĲШƚċŰƣĳЯШŸƨШůĶůĲШĬќƨŰШ
ƓƖċƣŔĦŔĲŰШěШũќċƨƣƖĲШċƨШƚĲŔŰШĬƨШůĶůĲШĳƣċĤũŔƚƚĲůĲŰƣЮШÖŰШůĶůĲШƓċƣŔĲŰƣШƓŸƨƖƖċШĶƣƖĲШĦŸĬĳШ
CCMU 2 par un médecin et CCMU 3 par un autre.

Par ailleurs, depuis la réforme du financement des urgences de 2022, la gravité des 
patients aux urgences entre en jeu dans le financement des SAU, par le biais des forfaits 
patients urgences, et peut servir à moduler la dotation populationnelle. Cet enjeu de 
financement donne lieu à un recalibrage et une amélioration de la qualité du codage de 
ŊƖċƻŔƣĳШƓŸƨƖШĬĲШŰŸůĤƖĲƨǂШĳƣċĤũŔƚƚĲůĲŰƣƚШĬĲШũċШƖĳŊŔŸŰЮШыxќĳƻŸũƨƣŔŸŰШĬƨШĦŸĬċŊĲШĲƚƣШĤŔĲŰШ
visible dans les données.)
fũШĲƚƣШĬŸŰĦШĲƚƚĲŰƣŔĲũШĬќŔŰƣĲƖƓƖĳƣĲƖШũĲƚШĬŸŰŰĳĲƚШĦŸŰĦĲƖŰċŰƣШũċШŊƖċƻŔƣĳШĬĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШċƨǂШ
urgences avec un certain recul.

Synthèse des données
Le graphique ci-contre montre la prévalence des codes de gravité  en Île-de-France sur 
les trois dernières années. La part des passages CCMU 1 et 2 diminue au profit des codes 
CCMU 3 (de 16% en 2022 à 27% en 2024). Les codes CCMU 4 et 5 correspondent à des 
patients dans un état médical très graves et sont donc rares, ils représentent à eux deux 
ůŸŔŰƚШĬќƨŰШƓŸƨƖĦĲŰƣШĬĲƚШƓċƚƚċŊĲƚЮ
xќċƨŊůĲŰƣċƣŔŸŰШŊũŸĤċũĲШĬĲШũċШŊƖċƻŔƣĳШƖċƓƓŸƖƣĳĲШĬċŰƚШũĲƚШÅÂÖШĲƚƣШƓƖŸĤċĤũĲůĲŰƣШ
principalement dû à des recalibrations de codages par les SAU. Il est aussi possible que 
ĦĲƖƣċŔŰĲƚШƓŸũŔƣŔƕƨĲƚШĬĲШƚċŰƣĳШůŔƚĲƚШĲŰШƓũċĦĲШũŸĦċũĲůĲŰƣШŸƨШěШũќĳĦőĲũũĲШĬĲШũċШƖĳŊŔŸŰЯШ
ĦŸůůĲШũċШƖĳŸƖŔĲŰƣċƣŔŸŰШĬĲƚШƓċƣŔĲŰƣƚШƓĲƨШŊƖċƻĲƚШƻĲƖƚШĬќċƨƣƖĲƚШƚƣƖƨĦƣƨƖĲƚШĬĲШƚċŰƣĳЯШ
participent à la diminution de la part des patients codés CCMU 1.
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VI. Gravité des patients т France et Île-de-France

La ĦŸůƓċƖċŔƚŸŰШĲŰƣƖĲШũќjũĲ-de-France et le reste de la 
France montre une similarité globale du profil de gravité : les 
patients en majorité codés CCMU 2, les patients CCMU 1 et 
CCMU 3 représentant 15 à 25% des patients chacun selon la 
zone géographique.

xќjũĲ-de-France se démarque par un fort taux de patients 
CCMU 1, 23%, contre 15% dans le reste de la France. Les 
patients codés CCMU 3 sont aussi plus nombreux en Île-de-
France : 27% contre 24% dans le reste de la France. En 
compensation, le taux de CCMU 2 est plus faible en Île-de-
France : 49% contre 59% dans le reste de la France.

En proportion, les CCMU 4 et 5 sont beaucoup plus courants 
hors Île-de-[ƖċŰĦĲШƕƨќĲŰШjũĲ-de-France (1,9% au total hors 
Île-de-France contre 1% en Île-de-France).

Ces différences peuvent être liées à des habitudes de codage 
différentes selon les régions mais pourraient aussi 
manifester des différences de patientèle des urgences entre 
régions. Les SAU d'Île-de-France semblent accueillir par 
exemple une proportion plus importante de patients de faible 
gravité, relevant donc pour certains de la médecine de ville 
ƓũƨƣŻƣШƕƨĲШĬĲШũċШůĳĬĲĦŔŰĲШĬќƨƖŊĲŰĦĲЮ
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La figure ci-dessus compare les volumes de passages pour 1000 habitants pour chaque niveau de gravité sur la période 2022-2024. Les 
ĬǃŰċůŔƕƨĲƚШƚŸŰƣШƚŔůŔũċŔƖĲƚШĲŰƣƖĲШũќjũĲ-de-France et le reste de la France : diminution du volume de CCMU 1 et 2 et forte augmentation du volume 
ĬĲШƓċƣŔĲŰƣƚШĦũċƚƚĳƚШ99~ÖШΟЮШ ШŰŸƣĲƖШƕƨĲШũќċƨŊůĲŰƣċƣŔŸŰШĬƨШƻŸũƨůĲШĬĲШ99~ÖШΟШĲƚƣШƚƓĲĦƣċĦƨũċŔƖĲШĲŰШjũĲ-de-France. En 2022, il était de 46 
ƓċƚƚċŊĲƚШƓŸƨƖШΝΜΜΜШőċĤŔƣċŰƣƚЯШĦŸŰƣƖĲШΡΟШĬċŰƚШũĲШƖĲƚƣĲШĬĲШũċШ[ƖċŰĦĲЮШEŰШΞΜΞΠЯШũќjũĲ-de-France a largement dépassé le reste de la France avec 80 
passages pour 1000 habitants contre 66 dans le reste de la France.

Le principal moteur de cette augmentation, comme souligné précédemment, est très probablement la réforme du financement des urgences qui 
a entraîné un recalibrage et une amélioration des codages CCMU dans les Résumés de passages aux urgences.
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* Les codes CCMU P et D ne sont pas représentés car ils sont très rares.










































